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LE  MODELE  COMMUNAUTAIRE  OU  MODELE  DE  L 'INTEGRATION

ORGANISATIONNELLE  :  

Le   mod le  communautaire   tente  de  r pondre  au  besoin  croissant,  dans  les

organisations complexes et int gr es, de construire un collectif coop ratif coh rent,

une  communaut  . 

Il  part du postulat que l 'int gration organisationnelle est  construire au niveau de

tous les sous syst mes de l'entreprise. 

Les valeurs, la strat gie, la motivation, le pouvoir, la connaissance, la performance, l

ensemble  des  syst mes  d 'action  doivent  tre  int gr s  pour  dynamiser  l 'action

quotidienne coop rative. 

Pour cela il  s'appuie sur des axes qui traversent l 'organisation, l 'axe Institution =>

Convention  =>  Syst me  concret  d 'action  et  l 'axe  hi rarchique,  Direction  =>

Management  =>  Acteur  mais  aussi  sur  les  axes  transversaux  entre  les  diff rentes

fonctions de l'entreprise, entre les acteurs eux-m mes. 



Le vecteur relationnel  entre tous ces l ments est la communication, le principe de

leur  int gration  est  la  coh rence  et  la  force  de  ce  mod le  est  le  sens.  

Ce  mod le  consid re  la  vari t  et  la  diff rence  comme  une  richesse,  reconna t  la

n cessit  de g rer les contradictions et les paradoxes de r alit s complexes tout en

recherchant la coh rence. 

Il  d fend  l 'id e  selon  laquelle,  les  valeurs  humaines  telles  que  la  confiance,  le

respect,  la  tol rance,  le  courage,  l 'humilit ,  l 'honn tet ,  l ' quit ,  le  partage,

favorisent  dans  un  univers  complexe,  la  communication,  l ' mergence  d 'un  acteur

collectif  coh rent,  la  construction  d 'un capital  social,  et  redonne du sens   la  vie.  

Il  se  fonde  donc  sur  le  concept  de  management  par  les  valeurs.  

Il  pose  que  :  sans  la  motivation,  une  libre  adh sion   des  valeurs  partag es,  de

sinc res  convictions  et  la  satisfaction  dans  la  participation   l 'action  collective,  l

organisation int gr e ne peut se construire. 

Dans un contexte de complexit , de flexibilit , d'acc l ration, de d mat rialisation, d

intellectualisation, le d veloppement de nouvelles technologies pousse l'organisation

 la communication,  la coop ration authentique, l ments qui sont d pendants du

libre arbitre et de la motivation des individus. 

L'information, la connaissance, la communication sont d finis comme les l ments de

base de la construction de l'organisation int gr e entra nant le passage d'une logique

de  distribution   une  logique  de  partage.  

Le mod le communautaire tablit un lien entre les dimensions formelles, techniques,

technologiques,  fonctionnalistes,   m caniste   de  l 'organisation  et  ses  dimensions

informelles, psychologique, sociologique, philosophique, 

 organique . 

Ce  lien  entre  rationalit  fondamentale  et  rationalit  instrumentale  entra ne  des

changements  profonds  au  niveau  des  modes  de  fonctionnement,  des  r gimes  de

pouvoir et des syst mes de valeurs qui les fondent.

Ce  mod le  ne  peut  se  concevoir  sans  un  changement  de  logique  dominante  et  ne

peut trouver son  op rationnalit   qu'au travers d'une coop ration authentique, de

l'interactivit , du connexionisme dans les r seaux de relations, dans une dynamique

institutionnaliste et conventionnaliste de l 'organisation dans laquelle l 'acteur peut 

la fois  exprimer son individualit  et  sa libert ,  participer aux d cisions et   l 'action

collective  et  avoir  le  sentiment  d 'appartenance   une  communaut .  

Il pr ne une d mocratisation du fonctionnement des organisations gr ce au partage

des connaissances mais aussi du pouvoir de d cision et des profits;  la n gociation

des  r gles  et   une  r gulation  conjointe  entre  les  acteurs.  

Il  ne nie pas la n cessit  de direction de tout travail  collectif  mais l 'ins re dans un

processus  d'autogestion  ou  de  cogestion  induisant  une  nouvelle  approche  politique



de la gestion de l 'entreprise porteuse de sens et  au-del  des objectifs,  propose de

sinterroger sur les finalit s de l'action. 

Il  recr e un lien entre conomie et thique dans la mesure o  il  admet l 'id e selon

laquelle  l 'inefficacit  sociale  entra ne  l 'inefficacit  conomique  dans  un  monde

complexe o  les nouvelles technologies font de la connaissance une source puissante

de transformation de notre soci t  et des pouvoirs qui la fondent.


